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C’est un grand honneur d’avoir été choisie par le Mouvement Laïque 
Québécois (MLQ), avec Andréa, pour ce prix Condorcet-Dessaulles. Je ne suis 
pas au Québec depuis suffisamment longtemps pour avoir vécu les grands 
bouleversements de société lors de la Révolution tranquille, mais j’ai eu le 
temps de m’imprégner de l’expérience des gens pour mesurer l’ampleur du 
chemin parcouru avant que le Québec en arrive à se défaire de l’emprise de 
la religion sur les familles, sur la vie des femmes, et surtout les efforts pour 
déconfessionnaliser le système scolaire. Et je sais que le MLQ a été un acteur 
crucial dans cette marche du Québec vers la modernité, et vers la laïcité qui, 
malheureusement, reste encore à concrétiser. Tout récemment, la bataille 
juridique menée par le MLQ relativement à la prière au Conseil municipal de 
la Ville de Saguenay, qui s’est soldée par une victoire pour le plaignant, est 
une victoire pour toute la société. Ce jugement, où il est mentionné que l’État 
est incarné dans ses représentants, est un élément essentiel qui devrait faire 
avancer la cause de la laïcité. 

Ce prix, je veux le dédier à mon groupe Pour les droits des femmes du Québec 
(PDF Québec), avec qui je me suis engagée pour la laïcité et pour l’égalité des 
femmes. C’est avec PDF Québec que je me suis lancée dans le débat public 
en 2013. C’est avec Michèle, Diane, Marie-Claude, Lyne, Leila, Jean-Paul et 
toutes et tous de PDF Québec, qu’on affine nos arguments, qu’on travaille 
nos présentations, nos textes. C’est ce travail d’équipe, mené plus largement 
avec le Rassemblement pour la laïcité, avec André Lamoureux, David Rand, 
Ghisline Larose, Yves Laframboise, Lise Boivin et toutes et tous du 
Rassemblement, qui a donné lieu à des analyses de fond sur laïcité, les 
accommodements religieux, et en tout premier lieu sur le cours d’Éthique et 
Culture Religieuse. En tant que mère de deux enfants au primaire, ce cours 
m’a tout de suite apparu comme une aberration dans une école qui se dit 
laïque. Quand je pense que les parents du Québec viennent tout juste de se 
débarrasser du cours de religion pour leurs enfants, et qu’ils devaient il n’y a 
pas si longtemps, justifier pourquoi ils voulaient exempter leurs enfants de 
ce cours! Nous sommes de retour à la case départ avec ce cours qui valorise 
les religions, stigmatise les enfants, discrimine les familles athées, propage 



des stéréotypes et contribue à véhiculer le sexisme des religions. Mais avec 
le travail collectif que nous avons accompli pour faire ressortir ce constat 
alarment, avec le Mouvement laïque, l’Association Humaniste du Québec, 
PDF Québec, Andréa Richard, Noëlla Champagne qui a fait entendre notre 
cause auprès du Parti Québécois, nous avons réussi à éveiller les esprits. Il 
suffit de voir les réactions sur les médias sociaux à chaque fois qu’un article 
est publié sur ce cours pour le constater. Continuons le travail, on va y 
arriver. 

Et je veux aussi remercier mes amis de l’AQNAL, l’Association Québécoise des 
nord-africains pour la laïcité, Leila, Ferid, Ali, Hassiba, et tous les autres, qui 
me permettent de faire le pont entre deux cultures. C’est en voyant Djemila 
Benhabib à Tout le monde en parle que je me suis sentie le devoir de 
m’engager moi aussi pour la laïcité, et de faire entendre une autre voix des 
Québécois d’origine musulmane. Ce n’était pas possible de laisser à des 
ennemis de la laïcité, à des partisans du voile islamique, le soin de s’exprimer 
au nom des Tunisiens, des Algériens, des Marocains. Il y a des femmes et des 
hommes en Tunisie, en ce moment-même, qui se battent pour la laïcité, pour 
l’égalité. Mon amie Radhia Benamor qui est ici peut en témoigner. J’avais 
besoin de rencontrer des compatriotes démocrates qui partageaient la 
même vision universaliste des droits, et je les ai trouvés avec AQNAL. 

Je pense qu’avec l’arrivée de la CAQ au pouvoir nous avons une chance de 
faire avancer la cause de la laïcité, et de faire abolir le cours ÉCR, du moins 
son volet « culture religieuse », qui est une nuisance pour nos enfants. Pour 
cela le gouvernement veut sentir l’appui des Québécois, et il n’en tient qu’à 
nous à faire ressortir cet appui. 

Nadia El-Mabrouk 

 


